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Association Osons parler argent Café philo sur l’argent 
Séance du 15.05.2022 

 

Thème du jour 

Que diriez-vous à une personne riche, sans vous censurer1 ? 
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1. Qu’est-ce qu’un Café philo sur l’argent ? 

   L’argent occupe une place centrale dans notre vie individuelle et sociale. Mais il existe peu d’endroits où l’on puisse réfléchir ensemble aux questions qu’il suscite en 
nous et dans notre vie sociale. 

Le but de notre café philo est de permettre à ses participants de parler d’argent dans 
la confiance et la sécurité, dans le registre des idées et de leur vécu, afin de : 

• Mieux comprendre sa nature et son fonctionnement dans le monde social ; 

• Le démystifier et l’apprivoiser 

• Approfondir telle ou telle question sur laquelle ils s’interrogent 
personnellement. 

Philosopher, c’est explorer un sujet et s’étonner que les choses soient comme elles 
sont ; c’est faire un travail de pensée critique pour approcher la vérité ; c’est surtout s’exercer concrètement à mener une vie plus sage et plus heureuse. 

Notre café philo sur l’argent est ouvert à tous. Pour y participer, pas besoin d’être un philosophe professionnel ni même un intellectuel : il suffit d’aimer partager nos 
réflexions et nos questions sur la vie et notamment sur notre vie ! 

 

 
1 Animé par Jean Beaujouan.  
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2. Choix du thème à débattre 

Thèmes proposés par les participants : 

• Comment parler d’argent aux enfants ?  

• L’argent peut-il tomber du ciel ?  

• L’argent est-il mon maitre ou est-il à mon service ?  

• Avantages et inconvénients d’être créancier 

• Comment lutter contre les achats compulsifs ?  

• Comment bien gérer son budget ?  

• Comment s’enrichir de façon éthique ?  

• Qu’est-ce qu’être pauvre ? Qu’est-ce qu’être riche ?  

• Qu’évoque pour vous l’argent de poche ?  

• Que diriez-vous à une personne riche, sans vous censurer ?  

• Que diriez-vous à une personne pauvre, sans vous censurer ?  

• Que feriez-vous si vous gagniez une très grosse somme d’argent ?  

• De quel montant d’épargne auriez-vous besoin pour vous sentir en sécurité ?  

 

3. Compte rendu détaillé des échanges entre les participants 

3.1. Commentaires de la personne qui a proposé la question retenue 

• Je prépare actuellement des exercices pédagogiques pour un site internet sur l’argent et j’ai imaginé d’inviter les internautes à rédiger une lettre ouverte imaginaire à propos de l’argent à son père ou sa mère, à son 
banquier, à son (ancien) conjoint, au service des impôts, etc., et j’ai imaginé 
quelque chose comme une lettre ouverte à des personnes très riches. Sans 
idée de contenu a priori, mais avec le projet de leur dire des choses 
inattendues, en dehors des clichés... 

3.2. Interventions des autres participants 

• Cette question me dérange, parce qu’il m’est arrivé d’être considérée, le 
même jour, comme une personne riche (le matin par un voleur qui m’a 
dérobé quelques vieux bijoux de famille sans grande valeur marchande 
mais auxquels je tenais) et le soir comme une personne pauvre par ma banquière, qui m’a maltraitée ! Donc le regard sur moi et sur ma richesse 
est très variable. Moi, je ne me considère pas comme riche. Et certaines personnes bien plus riches que moi ne s’estiment pas très riches. La notion 
de richesse est dont très relative.  

• Si j’avais un riche en face de moi, je lui poserais plein de questions telles 
que : vous considérez-vous comme riche ? Comment vous sentez-vous par 
rapport à la richesse ? Quelles sont vos émotions ? Joie, peur, culpabilité, responsabilité, sentiment d’être en dette ? Avez-vous toujours été riche ? Si 
non, comment avez-vous ressenti la différence selon votre état de richesse ? 
Comment avez-vous gagné votre argent ? Comment le vivez-vous ? Votre 
enrichissement financier a-t-il changé l’estime de vous-même ? Regrettez-
vous le temps où vous étiez moins riche ?  
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• Si vous faites partie des 2% des personnes les plus riches, connaissez-vous 
le montant du SMIC ? Du RSA ? Le prix d’une baguette de pain ?  

• Je lui demanderais ce qu’il fait de son argent. 
• ... quelles sont les valeurs qui le guident dans l’utilisation qu’il fait de son 

argent...  

• ... est-ce qu’il fait de l’optimisation fiscale ? Je lui dirais : trouvez-vous 
normal de ne pas en faire ? Quel est votre regard sur les impôts, sur l’utilisation qui en est faite ? Qu’est-ce qui motive vos décisions financières ?  

• Je lui demanderais : combien avez-vous gagné d’argent depuis le début de 
notre conversation ? Pensez-vous que tout peut se vendre ? Et que tout s’achète ? Qu’est-ce que votre richesse ne vous a pas encore permis d’acheter, de réaliser ? Si j’avais une baguette magique, que me 
demanderiez-vous de faire pour vous ?  

• Qu’allez-vous faire au cours de cette semaine qui commence ? On vous 
imagine toujours avec des emplois du temps formidables, mais qui dit que vous n’avez pas vous-mêmes des ennuis, ou peut-être de l’ennui... 

• Je dirais à Elon Musk : je ne comprends pas pourquoi vous dépensez des sommes vertigineuses dans des projets bizarres comme vivre sur d’autres planètes, dans des mondes virtuels ou encore atteindre l’immortalité, alors qu’il y a tant à faire pour résoudre des problèmes concrets et urgents sur 
terre. 

• Pour mieux comprendre leur vie, il y a quelques années, j’ai interviewé des 
gens très riches sur le thème : « Que faites-vous ? Comment vivez-vous ? » Je 
les ai trouvés plutôt humains et assez généreux... 

• Je leur demanderais : quel est le sel de votre vie ? Quelles traces, quels 
souvenirs ; quelle empreinte souhaiteriez-vous laisser de vous sur cette 
terre ? Avez-vous contribué à rendre le monde meilleur ? Pour combien de 
personnes ?  

• J’ai du mal à considérer les riches globalement, car ils ne se ressemblent 
pas. Donc je ne peux pas m’adresser à eux globalement ; ou les juger globalement. J’aurais d’abord besoin de les rencontrer individuellement, de 
les observer et de leur parler individuellement.  

• Quand je vois d’énormes gaspillages faits par certains hommes politiques 
ou certaines personnes très riches, je ne suis évidemment pas d’accord et je 
le leur dirais évidemment si je pouvais leur parler. 

• Je n’ai pas envie de les condamner aveuglément. D’abord leur poser des 
questions. Une question, ça ouvre ; une condamnation, ça ferme.  

• Il est possible qu’ils n’aient pas la vie si belle ! Qu’ils souffrent de leur manque d’authenticité, du caractère superficiel de leur vie... 
• J’ai regardé la série télévisée sur les hyper-riches Kardashian : j’imagine d’installer un panel de quatre ou cinq spectateurs de rang social modeste et 

de leur demander de commenter tout ce qu’ils pensent de cette 
représentation de la richesse, et ce que cela leur fait à eux : étonnement ? 
Colère ? Et quels autres sentiments ils ressentent en regardant ce spectacle.  

• Là on n’est plus chez les riches mais chez les pauvres : j’ai passé quelques 
jours dans une famille peu aisée avec des enfants. Ceux-ci m’ont interrogée 



4  

sur l’argent, sa nature, son origine, son fonctionnement. J’ai remarqué qu’ils demandent à leurs parents d’acheter tout ce qui leur plait. Ils ne semblent 
pas avoir conscience que leurs parents sont « serrés » financièrement, ni 
connaître la différence entre besoin et envie (ou désir...) Ils m’ont semblé 
des gaspilleurs en graine ! 

 
 

4 . Évaluation de la séance par les participants 

Les participants sont invités à répondre à deux questions : 1. Comment avez-vous vécu cette séance ? 2. Qu’en retenez-vous pour vous ? 

• J’ai trouvé le thème pas facile mais intéressant. J’ai de moins en moins d’a 
priori vis à vis des riches. Je préfère échanger avec eux, pour tenter de les 
comprendre mieux, car beaucoup de choses me questionnent et me choquent dans leur vie. Pour moi, c’est une attitude relativement nouvelle 
envers eux.  

• Cette séance m’a été agréable et je comprends mieux le projet qui vous a 
poussé à créer ce café philo sur l’argent.  

• J’ai apprécié de pouvoir parler d’un sujet de ce type qu’on ne traite nulle part ailleurs. C’est un bel exercice, comme une sorte de jeu. Car dans la 
réalité, parler directement à des riches est inimaginable.  Une personne riche, c’est d’abord une personne concrète. Et plus intéressante que des 
idées préconçues... 

 
 
5. Compléments conceptuels2 

• Thème du jour (rappel) : Que diriez-vous à une personne riche, sans vous 

censurer ?  

5.1. Commentaires préliminaires  

• Le scénario imaginaire qui nous est ici proposé d’explorer est inattendu et 
même paradoxal : généralement, les personnes riches ne se laissent pas 
approcher par les gens « modestes » pour parler avec eux de leur vie de 
personnes « aisées ». Cela, elles ne le font qu’entre elles et en respectant 
certains codes très stricts de bienséance. Et aucun participant de notre café 
philo ne nous a semblé posséder ces marqueurs de la richesse que sont un 
yacht, un avion personnel, une résidence secondaire luxueuse ni même une 
voiture de sport... La question que nous avons choisi de traiter nous offre donc l’opportunité de « parler avec des riches » : c’est une chance que nous 
saisissons avec bonheur ! 

• L’énoncé du sujet ne précisait pas à quel genre de personne riche on était censé s’adresser. Nous allons donc esquisser une clarification de ce point :  

o Nous pourrions classer arbitrairement les personnes riches en trois 
grandes catégories : 1. Les riches « modestes » - si l’on peut utiliser une 
telle expression - dont le patrimoine serait de l’ordre de deux millions d’euros ; 2. Les riches vraiment riches (patrimoine d’environ 200 millions d’euros) ; 3. Les riches immensément riches (patrimoine de 20 milliards d’euros) 

 
2 Rédigés par Jean Beaujouan. 
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Entre une personne pauvre dont les ressource sont de 1.000€/mois et une personne très aisée (ressources de 100.000€/mois), il y a 
apparemment un gouffre, et pourtant le rapport « n’est que » de 1 à 100. 
Comparativement, entre un riche « modeste » et un riche immensément 
riche (cf. ci-dessus) le rapport est de 1 à 10.000, soit 100 fois supérieur3 !  

o Dans un tout autre registre, certaines personnes riches ou très riches 
sont par ailleurs sympathiques et cultivées, et investissent une partie 
relativement importante de leurs ressources dans des projets socialement et moralement utiles, tandis que d’autres semblent avoir un 
profil nettement moins respectable... Là encore, la plus grande diversité 
existe ! 

• En soi, la richesse n’est a priori ni bonne ni mauvaise, mais elle possède cette propriété remarquable d’être un puissant excitant psychique et c’est pourquoi 
elle suscite des sentiments et des débats souvent intenses voire violents.   

5.2. Si je ne me censurais pas4, voici ce que je dirais à des personnes riches 

Présentation : dans le courrier ci-après, je m’adresse à un couple de Français que je ne 
connais pas et dont le patrimoine total est de 200 millions d’euros environ. Ce sont donc 
des riches « vraiment riches » selon le classement subjectif que nous avons proposé ci-

dessus5 . 

 

Madame, Monsieur,  Je me réjouis d’avoir l’opportunité de m’adresser à vous, bien que nous ne soyons pas 
du même monde, car je m’intéresse depuis longtemps à l’argent et aux personnes très 
riches.  J’ai découvert votre existence et votre situation de fortune dans le classement annuel des patrimoines français publié par le magazine Challenge et c’est tout ce que je 
connais de vous, c’est-à-dire peu de choses. Parler avec vous m’intéresse beaucoup, même si je ne sais pas encore précisément comment mon discours va tourner. J’espère seulement que vous aurez envie de me lire jusqu’au bout : je m’adresserai à vous évidemment avec courtoisie, mais sans me 
censurer de manière excessive.  Mes premiers sentiments à votre égard sont l’étonnement et la curiosité. Et mille 
questions - d’ailleurs fort banales - se bousculent dans mon esprit : 

• Comment avez-vous fait pour accumuler un tel patrimoine ? Par votre travail ? 
Par héritage ? La chance vous a-t-elle favorisé ? Êtes-vous des génies des 
affaires ? Avez-vous pris de grands risques ? Avez-vous travaillé - et peut-être 
fait travailler les autres - plus que de raison ? Combien de temps avez-vous mis 
pour accumuler tout ce capital ? 

• Êtes-vous de votre réussite financière ? Lorsque vous étiez enfants, est-ce que 
vous aimiez particulièrement jouer au Monopoly ? Vous souvenez-vous des 
premières « bonnes affaires » que vous avez faites dans la vie ? Avez-vous subi 

 
3 A noter que les personnes dites modestes ont tendance à évaluer leur richesse en termes de ressources mensuelles ou annuelles, tandis que les personnes riches ou très riches ont tendance à s’évaluer en termes de 
patrimoine : on « pèse » tant de millions d’euros ou de dollars de patrimoine ! 
4 ...ou en tout cas pas beaucoup ! 
5 A celles ou ceux qui trouveraient que nous avons choisi de nous adresser à un couple peut-être trop riche, 
nous renvoyons à cette belle citation de Yannick Jaulin, grand conteur paysan installé à Pougne-Hérisson 
dans les Deux-Sèvres : « Quand je rêve, je ne regarde pas à la dépense ! » 
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des revers de fortune ? Durant votre enfance ou plus tard, avez-vous connu la 
peur de manquer ? Ou même de vraies difficultés financières qui vous ont mis 
en danger ?  

• Aujourd’hui, comment vivez-vous le fait de détenir un tel patrimoine ? Quels 
sont vos sentiments, vos satisfactions, vos embarras à ce sujet ? Quels sont les effets de votre richesse sur le niveau d’estime que vous avez envers vous-
mêmes ? Et envers des personnes plus riches ou moins riches que vous ? 
Ressentez-vous parfois une certaine forme de culpabilité ? Ou encore le sentiment que tout cet argent prend trop de place dans votre vie, qu’il met des barrières entre vous et les autres, qu’il est parfois source de tensions voire de 
conflits avec vos proches, voire entre vous ?  

• Avez-vous mis en commun vos patrimoines respectifs ? Ou restent-ils bien 
séparés ? Parlez-vous argent entre vous parfois ? Qui influence qui entre vous dans les affaires d’argent ? Tout cet argent est-il parfois source de friction 
entre vous ? Est-il également source de bonheur ? Est-il plutôt un lien ou une 
source de gêne entre vous ?  

• Et vos enfants, quelle éducation leur donnez-vous au sujet de l’argent ? Les 
préparez-vous d’abord à exercer une activité professionnelle rémunératrice 
pour poursuivre la saga financière familiale ? Pourriez-vous les encourager, au 
contraire, à faire des études de philosophie, d’histoire de l’art, ou encore à 
suivre un chemin qui les intéresserait, au risque pour eux de rompre avec une 
vie traditionnelle de grande bourgeoisie, comme l’a fait par exemple au siècle 
dernier le grand philosophe Wittgenstein ?6  Vous n’avez évidemment nulle obligation de répondre à toutes ces questions, je vous 

les pose juste pour que vous compreniez celles que nous, qui ne sommes par riches, 
nous nous posons à propos des personnes comme vous. Peut-être avons-nous la curiosité de mieux vous connaître avec l’espoir de découvrir parmi vous des personnes 
qui sont restées porteuses de valeurs humaines fortes. Et cela nous fait du bien de 
pouvoir vous parler en toute liberté, sans précautions particulières de bienséance.  Je dois vous avouer que nous n’avons pas que des sentiments positifs envers les personnes très riches. Mais quand on est de part et d’autre de bonne foi et courtois, c’est toujours utile de se parler en vérité. Même quand il s’agit d’argent !  

Alors, voilà : quand nous constatons que beaucoup de gens de notre entourage manquent cruellement d’argent, nous pensons naturellement que beaucoup d’argent d’un côté et vraiment trop peu de l’autre, ça pose des problèmes et que cela excite les sentiments d’envie ou de colère chez ceux qui en manquent... Ces sentiments peuvent 
même devenir très négatifs lorsque nous comprenons que nous sommes exploités par 
les entreprises qui, globalement, nourrissent votre richesse financière. Exploités en 
tant que clients ou en tant que salariés de vos entreprises. Est-il même certain que 
vous avez conscience de tels phénomènes ? Je n’en suis pas sûr ! 

Bien sûr, le mot « exploités » est peut-être un peu fort à vos oreilles, mais c’est ainsi 
que nous le percevons.  Pour nous, la richesse est une bonne et belle chose lorsqu’elle a été créée dans le 
respect de la loi et des personnes qui ont contribué à la produire. Et lorsque cette 

 

6 Né dans l’une des plus riches familles de l’Empire austro-hongrois, Ludwig Wittgenstein (1889-1951) a 
abandonné son très important héritage à des artistes et a mené une vie d’ascète, occupant tour à tour les fonctions de chercheur et d’enseignant en philosophie, d’instituteur, d’assistant jardinier et d’employé de 
service dans un hôpital. Un vrai philosophe... ! 
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richesse est, en quantité suffisante, dépensée au service de l’intérêt général. Ce qui est heureusement le cas pour un certain nombre d’entre vous... Mais combien êtes-vous 
dans ce cas ?  D’autres problèmes, peut-être plus graves, nous inquiètent également :  ceux qui sont 
bien informés et de bonne foi savent aujourd’hui que la trop grande concentration de 
richesse financière dans un petit nombre de mains est porteuse de graves risques dans 
deux domaines essentiels de la vie : l’habitabilité de notre planète et la survie de la 
démocratie. L’évolution de la vie politique et sociale aux États-Unis au cours des 
dernières décennies illustrent ce danger de façon malheureusement probante.  

Dans ces deux domaines, nous tous, riches, moins riches et pauvres, nous avons des 
obligations vitales communs, pour nous et pour nos enfants : celles de réparer notre 
planète Terre et de sauvegarder la possibilité de vivre dans une certaine liberté.  Nous avons donc intérêt à nous parler et à œuvrer ensemble : vous, les personnes 
aisées, qui êtes souvent instruites et cultivées, capables de réflexion philosophique sur 
la marche du monde, et qui êtes en même temps les principaux décideurs économiques 
et politiques du monde, vous avez plus que nous la capacité de peser positivement sur 
les grandes décisions stratégiques ; et nous les personnes ayant un statut de pouvoir et 
de richesse nettement plus modeste, nous ressentons peut-être plus que vous l’urgente 
nécessité de redresser la barre dans ces deux domaines cruciaux. 

Nous devons également convenir, entre nous et sans vouloir polémiquer ni blesser personne, que le principal moteur qui fait tourner trop brutalement l’immense machine économique qui épuise la terre, c’est bien l’argent ou, plus précisément, le 
redoutable appât du gain qui habite bon nombre des vrais maitres du monde, c’est-à-
dire les grands entrepreneurs, les investisseurs en Bourse, les financiers et les 
banquiers !  Qui sait d’ailleurs si vous n’auriez pas intérêt à échanger plus en profondeur avec les 
gens du peuple pour mieux comprendre comment ils vivent, ce dont ils souffrent et découvrir les formidables réserves de créativité, d’énergie et de sagesse dont ils sont 
porteurs ? Cela pourrait leur faire du bien à eux autant qu’à vous... Cette piste peut 
sembler illusoire en première approche, mais mériterait probablement d’être creusée... Merci de m’avoir lu jusqu’au bout : j’espère que nous pourrons poursuivre nos échanges. J’écouterai pour ma part ce que vous avez à nous dire avec la plus grande 
attention...  
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